Le collectif « Bienvenue en Normandie »
A Monsieur Antoine Rufenacht, maire du Havre
Objet : Un TGV normand pour Le Havre, avant-port européen
Cher Monsieur,
Le collectif citoyen « Bienvenue en Normandie » mobilisé depuis trois ans sur le dossier de la « réunification » de la Normandie se félicite de la permanence de votre engagement pour une seule région administrative normande et se réjouit que le projet de « Grand Paris » souhaité par le président de la République tienne enfin compte du formidable potentiel de la Basse Seine normande et de son estuaire pour que la région parisienne soit une mégalopole qui puisse compter dans le monde. C’est donc une vraie opportunité que ce nouvel intérêt de l’Etat et de la région parisienne pour sa porte océane naturelle et historique : nous savons que vous n’avez pas été étranger à la définition de cette ambition sinon de cette stratégie et nous vous en remercions. 
Cependant, parmi les dix projets d’architectes et d’urbanistes qui ont été consultés pour la mise en forme d’un « Grand pari » qui reste à tenir, le projet du cabinet « Grumbach Associés » semble retenir votre attention, celle du président Nicolas Sarkozy ainsi que celle de Christian Blanc, secrétaire d’état à la région capitale : c’est parce que vous êtes un authentique partisan d’une « réunification » de la Normandie que nous tenons à vous dire que le projet de l’architecte Grumbach, ignorant par trop la géo-histoire, risquerait d’être dangereux pour l’avenir même d’une Normandie ignorée en tant que telle dans un projet trop centré sur le corridor du val de Seine qui embrasse même un périmètre inférieur au périmètre défini en 1969 à la suite du SDAU « Basse Seine » présenté en 1965 par Paul DELOUVRIER : à concevoir la Seine vue d’un bateau-mouche remontant son cours jusqu’à Paris, on prend le risque de ne pas voir le Val de Seine en Normandie avec son estuaire ouvert sur la Baie de Seine, mer intérieure de la façade portuaire normande ouverte elle-même sur la Manche, la voie maritime la plus fréquentée du monde…
Mais avec le point de vue du bateau-mouche, on prend aussi le risque de voir la porte océane havraise dirigée sinon digérée de l’arche de la Défense et, la Seine Aval définitivement avalée par le Grand Paris, la relecture de la « Nausée » du jeune Sartre, lycéen havrais écoeuré par ce « Bouville » tout au bout du Grand Paris, reprendrait ainsi une soudaine et inquiétante actualité…
Si la projection du Grand Paris sur le val de Seine a pour but d’accomplir ce qu’a amèrement regretté le fonctionnaire Serge Antoine, au soir de sa vie, (à savoir la mise sous tutelle étroite par la région parisienne du potentiel industrialo-portuaire de la Basse Seine normande justifiant la division administrative de la Normandie) nous aurions donc à remiser la Normandie et sa géo-histoire millénaire au magasin des antiquités et à assumer le choix à n’être que les banlieusards ou les ploucs d’un Grand Paris plus que jamais dominateur !
C’est pourquoi, nous pensons que ce projet « Grumbach » s’il était choisi définitivement à la fin de l’année, doit être d’ici là profondément amendé pour que la Normandie en tant que telle soit considérée, notamment son actuel potentiel métropolitain entre Caen, Rouen et Le Havre : Le Havre, justement, n’est pas seulement le port de Paris au bout du corridor séquanien. Avec Rouen, métropole économique régionale, véritable carrefour logistique à l’Ouest de Paris ouvert sur le Nord-Europe et « l’Arc Manche », avec Caen et la profondeur territoriale bas –normande ouverte sur « l’Arc atlantique », Le Havre serait aussi et surtout le véritable avant-port européen (et Ports Normands Associés positionnés en avant-port du Havre si la bataille du charbon est gagnée à Cherbourg…).
Nous pensons aussi que la dynamique du « Grand Paris » insufflée au plus haut niveau de l’Etat oblige les élus normands, qu’ils soient de gauche ou de droite, de « haute » ou de « basse », à décider ENFIN quelque chose pour l’avenir de notre région et ce, à l’échelle pertinente, car la nature a horreur du vide : à l’instar de la construction européenne, la perspective de la « réunification » de la Normandie doit se remplir de projets concrets et structurants dont la réalisation permettront de sortir du défaitisme et du scepticisme…
C’est pourquoi, nous vous demandons de considérer avec bienveillance la proposition habile et intelligente portée par Laurent Beauvais, président du CRBN avec l’appui de l’association « Normandie Grande Vitesse », d’un vrai TGV Normand combinant les éléments du projet Grumbach d’un TGV Roissy-Le Havre (option « Nord ») avec les éléments du projet acté par Dominique Bussereau secrétaire d’état aux transports (option « Sud » qui ménage les intérêts de Rouen et de sa future gare Rive Gauche sans pour autant pénaliser les intérêts de votre ville grâce à un tunnel sous la Seine et une nouvelle LGV dans le Pays de Caux. Cette option permet en outre de ne plus oublier Caen et Cherbourg…)
En outre, vous êtes bien placé pour savoir qu’il n’y aura jamais de « réunification » au service d’un vrai projet régional normand sans au préalable, une réconciliation métropolitaine des trois grandes villes et agglomérations normandes : le défi du Grand Paris oblige, là encore les trois villes normandes à faire preuve d’une plus grande maturité géopolitique !
Il faut donc, plus que jamais réveiller l’association « Normandie Métropole » : et là encore, les propositions concrètes et réalistes étant les plus pertinentes, pourquoi ne pas organiser rapidement une grande conférence des agences d’urbanisme des trois agglos concernées puisque Rouen vient, enfin, de se doter de cet indispensable outil de réflexion et de planification de l’avenir ?
Qu’en pensez-vous ?
Il est désormais devenu urgent d’agir pour ne plus subir la géographie des autres (et en particulier celle du « Grand Paris ») mais il est encore plus urgent de coordonner sinon d’unir les initiatives normandes : que les « bas » cessent d’ignorer les « haut » et réciproquement…
C’est là notre grand pari en Normandie ! Car la Seine, son estuaire et sa baie sont notre bien commun.
Le collectif « Bienvenue en Normandie »
